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EINZELBESPRECHUNGEN - COMPTES RENDUS

Ch. de L'Andelyn, Histoire universelle des origines ä nos jours. Paris, Payot,
1958. In-8°, 662 p. (Bibliotheque historique.)

Ecrire une histoire universelle des origines ä nos jour en 622 pages
ressemble fort ä une gageure. Ceci d'autant plus que, dans l'avant-propos,
l'auteur annonce qu'il entend «donner une idee generale de l'evolution de

rhumanite depuis ses origines jusqu'ä nos jours en ne negligeant aucun Etat
et en accordant aux continents autres que l'Europe la place qui leur est
due».

Qu'il s'agisse en l'occurrenoe d'un «ouvrage destine au grand public»,
cela est evident; mais «au grand public cultive», on peut le mettre en doute.
En effet, est-il possible de parier encore de culture, lorsque l'envergure du
sujet traite en 622 pages ne laisse ä l'auteur que sept pages, par exemple,

pour exposer toute l'histoire de l'Asie Orientale au moyen äge? Si cinq des

sept pages sont consacrees aux Mongols, en revanche l'Inde, l'Indochine,
la Chine et le Japon sont liquides chacun en une vingtaine de lignes ä peine.
La culture acquise en lisant cet expose ne pourra etre que d'une superficialite
extreme.

II s'agit d'un «livre de recherche et de documentation», nous dit l'avant-
propos. Mais qu'est-ce donc qu'un tel livre, si l'on en retranehe toute refe-

rence et toute bibliographie?
II y a plus grave encore. Les ouvrages de synthese sont parfois redoutables.

Les fresques qu'ils nous offrent, pour seduisantes qu'elles soient, sont bien
souvent trompeuses. Je n'en veux pour exemple que les sept pages consacrees
ä l'etat politique et social de l'epoque feodale. La condition des nobles, des

paysans et des bourgeois est sommaüement analysee en des elements qui
sont parfois distants de plusieurs siecles les uns des autres. Le manque de

place ne permet evidemment pas ä l'auteur d'exposer claüement l'evolution
complexe de chacune de ces couches sociales, ni leur enchevetrement encore
plus complique. Le resultat de la simplification ä outrance inevitable dans

une teile synthese est que le lecteur non averti se trouve place devant
l'esquisse d'une societe qui, en fait, n'a jamais existe teile qu'elle est
sommaüement depeinte.

II serait superflu et deplaisant d'insister. Car l'auteur a certainement
fourni un labeur considerable. Tout en rendant hommage ä cet effort, nous

93



nous permettons de rester tres sceptique quant ä sa valeur historique et
culturelle. Mais, encore une fois, n'est-ce pas la formule meme d'un tel
ouvrage qui prete inevitablement le flanc ä la critique?

Lausanne Olivier Dessemontet

G. Duby et R. Mandbott, Histoire de la Civilisation francaise. Paris, Armand
Colin, 1958; 2 vol. in-8°, 359 et 383 p., ill., h.-t. (tome I: Moyen äge —
XVIe siecle: tome II: XVIIe—XX* siecle).

A l'heure oü les devantures de nos hbrairies sont encombrees par des
livres d'histoire qui cherchent ä satisfaüe le goüt de la Sensation facile bien
plus que le desir d'une information veridique, il convient de saluer le
brillant essai que deux historiens erudits de metier viennent de consacrer
ä la «Civilisation francaise». Voici en effet deux volumes aussi plaisants par
leur presentation, leur illustration, que maints autres ouvrages de vulgari-
sation. Concus, rediges avec le meme souci d'etre accessible ä un tres large
public, ils n'en sont pas moins tres strictement fideles aux principes d'ob-
jectivite et d'exactitude qui ont toujours anime leurs auteurs dans leurs
ceuvres de specialistes, Fun du moyen äge, l'autre du XVIIe siecle. Mais
l'originalite de cet ouvrage va plus loin encore: il met ä la portee du grand
public le resultat des recherches les plus avancees, les plus novatrices de
ces dernieres annees, rompant ainsi avec une fächeuse habitude qui voulait
que les «manuels» comme les livres d'histoire ä grand tirage ne soient le
reflet que d'une science historique vieille de trente ou cinquante ans. Les
auteurs appartiennent ä la vailiante equipe d'avant-garde des Annales
(dont M. Mandrou est le secretaire de redaction); d'oü la comprehension
tres large qu'ils donnent au mot «civilisation», dans le sens sociologique
propose depuis une trentaine d'annees par les animateurs de cette revue:
l'ensemble des conditions, materielles aussi bien que sociales, intellectuelles
ou spüituelles, dans lesquelles les hommes ont successivement vecu et agi,
dans lesquelles, en un mot, s'est deroulee l'histoire. Une civilisation qui ne
se revele plus au niveau des elftes, mais ä celui de la vie quotidienne. M. Duby
assigne comme point de depart ä la civilisation francaise les environs de
l'an mil: c'est alors qu'apparaissent dans les mentalites collectives des
peuples de l'Europe occidentale des traits caracteristiques et differencies
de chaque nation; these seduisante, sinon indiscutable. En tout cas c'est
un moyen äge tres neuf, et aussi tres humain qu'il a su nous presenter, et
meme le specialiste lira avec plaisü et grand profit cette synthese rapide,
bien sür, mais aussi profonde et dense que brillante. M. Mandrou s'est charge
d'un moreeau enorme — du XVIe siecle ä nos jours. D'une documentation
de premiere main inepuisable, mais ä Iaquelle il n'a pas craint de recourir
avec succes — parfois avec humour —, d'une produetion scientifique
considerable, il a su tirer im expose oü chaque eiement de la civilisation est
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